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Psaume 97:10

Introduction
Les Psaumes sont complets. Ils nous ont été donnés par l’Eternel pour que 
nous puissions en jouir tous les jours de notre vie, dans toutes les situations 
bonnes ou mauvaises, heureuses ou malheureuses. Ils nous apprennent à 
distinguer le saint du profane, ce qui est pur de ce qui ne l’est pas.

Le Psaume 92 
« Psaume, chant pour le jour du shabbat. 2 Il est bon de te louer, Éter-
nel, et de célébrer ton nom, Très-Haut, 3 d’annoncer le matin ta bonté 
et pendant les nuits ta fidélité, 4 sur l’instrument à dix cordes, sur 
le luth et au son de la harpe. 5 Tu me réjouis par ce que tu accom-
plis, Éternel, et je chante avec allégresse les œuvres de tes mains. 
6 Que tes œuvres sont grandes, Éternel, que tes pensées sont pro-
fondes! 7 L’idiot n’y connaît rien, l’homme stupide n’y comprend rien. » 

Le Psaume 92 nous parle de la louange et la prospérité du juste.
Le Psaume 93 nous montre le règne de Dieu sur l’univers.
Le Psaume 94 nous parle du jugement des méchants, du Dieu des vengeances
Le Psaume 95 nous invite à l’adoration.
Le Psaume 96 est un hymne à la grandeur et à la gloire de Dieu
Le Psaume 97 nous enseigne sur les jugements de Dieu

Lorsque dans le Psaume 97:10, Dieu promet de nous délivrer (נָצַל natsal) 
de la main des méchants, non seulement il nous sauve et nous protège, non 
seulement Il nous réfugie, Il nous prend, Il nous ôte de la vue du méchant, 
mais il fait aussi quelque chose de moins courant : Il nous dépouille, il nous 
enlève, il arrache de nous ce qui n’est pas bon, il nous sépare.
Pourquoi, alors qu’on espère la délivrance, il nous faut encore subir un dé-
pouillement, un arrachement, une séparation ?

N’est-ce pas de l’ennemi qu’il nous faut délivrer ? 

Il y a quelque chose de vital à comprendre dans le monde spirituel que nous 
côtoyons et dans lequel nous sommes appelés à vivre éternellement avec Dieu. 
A cause du péché, nous avons été happés vers une pente glissante charnelle, 
sanguine, terrestre de laquelle il est impossible de sortir sans une forte action 
extérieure et miraculeuse. Passer du charnel terrestre vers le céleste spirituel 
est chose impossible. C’est comme mélanger du feu avec de l’eau. 
La parabole du riche et du pauvre Lazare nous enseigne qu’il est tout-à-fait 
impossible de passer de la perdition vers l’éternité, du côté charnel et pé-
cheur vers le côté saint et purifié.

Et pourtant lorsque nous demandons à Dieu d’intervenir pour quoi que ce 
soit dans notre vie, Dieu va devoir faire quelque chose d’impossible : Il va 
devoir modifier la «nature» des choses, modifier notre nature propre. Il ne 
pourra pas «améliorer» une nature faible et la transformer en nature forte.
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On va voir dans l’hébreu du Psaume 97:10 ce que Dieu est obligé de faire 
pour nous délivrez du péché et de Satan. 

« Vous qui aimez l’Eternel, haïssez le mal ! Il garde les âmes de ses fi-
dèles, Il les délivre de la main des méchants.» (Psaumes 97:10)

Ce verset ne s’adresse qu’à une certaine catégorie de personnes : ses fidèles.
Le fidèle se dit «h’assiyd» (adjectif utilisé par les juifs religieux orthodoxes 
«hassidiques»).

Fidèle : 2623 hassiyd חָסִיד
Cet adjectif signifie saints, bien-aimé, bien, bon, pieux, aimer, piété, fi-
dèle, miséricordieux, infidèle ; (32 occurrences) et ça nous donne comme 
adjectifs : aimable, pieux, saint, bon, miséricordieux ; et comme substantifs 
les fidèles, les saints, le bien-aimé. 

Ce mot vient de la racine primaire 2616 hassad חָסַד se montrer bon, se 
couvrir de honte ; (3 occurrences).
- être bon, être aimable (Hithpael) montrer de la bonté pour soi-même, misé-
ricordieux.
- recevoir des reproches, avoir honte de, insulter - (Piel) être rendu honteux.

Quelques exemples

« Sur Lévi il dit : Les thummim et les urim ont été confiés à l’homme 
saint (haciyd - il y est question de Moïse), que tu as tenté à Massa, et avec 
qui tu as contesté aux eaux de Meriba. » (Deutéronome 33 : 8)

« Il gardera les pas de ses bien-aimés (haciyd). Mais les méchants seront 
anéantis dans les ténèbres; Car l’homme ne triomphera point par la 
force.» (1 Samuel 2 : 9)

«Avec celui qui est bon  (haciyd) tu te montres bon, avec l’homme droit 
tu agis selon la droiture» (2 Samuel 22 : 26)

«Elle a du prix aux yeux de l’Eternel, la mort de ceux qui l’aiment (ha-
ciyd).» (Psaumes 116 : 15)

« Sachez que l’Eternel s’est choisi un homme pieux  (haciyd); L’Eternel 
entend, quand je crie à lui.» (Psaumes 4 : 3)

«  L’Éternel est juste dans toutes ses voies, et miséricordieux (haciyd)
dans toutes ses œuvres.» (Psaumes 145 : 17)

Comment aimer l’Eternel ?
Dieu ne s’adresse pas aux païens. Dieu ne conseille pas aux païens de haïr le 
mal. L’Éternel n’a pas du tout l’intention de corriger une erreur en essayant 
de convaincre les pécheurs de l’aimer ou de haïr le mal. C’est vital de com-
prendre que Dieu ne s’adresse pas au monde actuel pour essayer de lui faire 
changer de vie, de s’améliorer, de se sanctifier ou même de croire en quelque 
chose, de croire en une divinité ou même de croire en Lui.
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L’Eternel n’a pas du tout l’intention de venir vers les hommes en essayant de 
leur montrer le bien et le mal afin qu’ils fassent un choix : soit le bien soit le 
mal.
Ce n’est pas du tout comme ça que Dieu va agir.

Dieu parle à ses enfants et à personne d’autre. Il parle à ceux qui l’aiment.
Il parle à ceux qui sont sauvés, à ceux qui ont fait avec Lui une alliance par 
le sang. 
Pour savoir si nous faisons partie de ce groupe de personnes qui l’aiment, il 
nous faut d’abord savoir de quel amour Dieu nous a aimé et de quel amour Il 
espère être aimé en retour. Regardons 4 différents mots. 

L’amour «ahav» signifie-t-il uniquement aimer ? 

157 ahab ou aheb אָהַב
Cette racine primaire - aimer, amants, amis, plaire, plaisir, avide donne 
208 occurrences bibliques où le verbe aimer signifie «aimer comme des 
amants», comme des amis, comme quelqu’un qui veut plaire à Celui qu’il 
aime, comme quelqu’un qui a plaisir d’être avec la personne aimée au point 
de chercher et être avide de sa compagnie.

a.  amour humain pour d’autres, familial ou sexuel.
b.  amour humain pour quelque chose : nourriture, boisson, sommeil.
c.  amour pour Dieu.
d.  amour de Dieu pour les hommes, comme individus, comme peuple.
la forme «Niphal» donne «être aimé», «être digne d’être aimé»
la forme intensive Piel : «aimer fortement»

Quelques exemples

Genèse 22 : 2
Dieu dit : Prends ton fils, ton unique, celui que tu aimes (‘Ahab), Isaac; 
va-t’en au pays de Morija, et là offre-le en holocauste sur l’une des mon-
tagnes que je te dirai.

« Il reprit «Prends ton fils, ton fils unique, celui que tu aimes, Isaac »

ב וַיֹאמֶר קַח-נָא אֶת-בִנְךָ אֶת-יְחִידְךָ אֲשֶר-אָהַבְתָ, אֶת-יִצְחָק
Laqach 3937
Prendre, recevoir, apporter, enlever, saisir, acquérir, acheter, apporter, épou-
ser, prendre épouse, emmener au loin

Yachiyd 3173
Seul, seulement un, solitaire, un
Seul, unique, un
Solitaire
Fils unique

Genèse 24 : 67
Isaac conduisit Rebecca dans la tente de Sara, sa mère; il prit Rebecca, 



qui devint sa femme, et il l’aima (‘Ahab). Ainsi fut consolé Isaac, après 
avoir perdu sa mère.

Genèse 25 : 28
Isaac aimait (‘Ahab) Esaü, parce qu’il mangeait du gibier; et Rebecca 
aimait (‘Ahab) Jacob.

Genèse 27 : 4
Fais-moi un mets comme j’aime (‘Ahab), et apporte-le-moi à manger, afin 
que mon âme te bénisse avant que je meure.
Genèse 27 : 9		  Va me prendre au troupeau deux bons chevreaux; 
j’en ferai pour ton père un mets comme il aime (‘Ahab);

158 ’ahab אַהַב est un nom masculin qui vient de la racine  «amours», «amis» 

(2 occurences). Au pluriel, le mot «amours» se dit  אהבים.

159 ’ohab אֹהַב est un nom masculin qui signifie - volupté (1 occurence) 
Proverbes 7.18, objet aimé.

160 ’ahabah אַהֲבָה est un nom féminin qui vient de ahab - amour 27, aimer, 
affection, amitié, … (40 occurences).
1. amour.
 a.  humain pour un sujet humain, amitié.
2. amour de Dieu pour son peuple.

Et quel est ce «mal» qu’il nous faut haïr ?
Lorsque Dieu nous demande de haïr le mal, cela signifie être odieux vis-à-vis 
du mal, être ennemis du mal, ne pas être aimé par le mal, prendre en haine 
le mal, être en aversion par rapport au mal, considérer le mal comme une 
inimitié.

8130 sane שָנֵא
Dans le mot «sané» on retrouve la lettre alef à la fin. Cette lettre représente 
généralement Dieu Lui-même. Alef signifie taureau, bœuf, Maître, Conseil-
ler, époux

Dans le mot «sané» l’Eternel est relégué à la fin du mot. 
Ce mot est une racine primaire à partir de laquelle se construit tout un monde 
de 146 occurrences bibliques basées sur :  ennemis, haïr, ne pas être aimé, 
prendre en haine, être odieux, être en aversion, inimitié, ne pas aimer, 
prendre en aversion. 

Quelques exemples

Genèse 24 : 60:  Ils bénirent Rebecca, et lui dirent : O notre soeur, 
puisses-tu devenir des milliers de myriades, et que ta postérité possède 
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la porte de ses ennemis (Sane’) !
Genèse 26 : 27	
Isaac leur dit : Pourquoi venez-vous vers moi, puisque vous me haïssez 
(Sane’) et que vous m’avez renvoyé de chez vous ?

Genèse 29 : 31	
L’Eternel vit que Léa n’était pas aimée (Sane’) ; et il la rendit féconde, 
tandis que Rachel était stérile.

Genèse 29 : 33	
Elle devint encore enceinte, et enfanta un fils, et elle dit : L’Eternel 
a entendu que je n’étais pas aimée (Sane’) , et il m’a aussi accordé ce-
lui-ci. Et elle lui donna le nom de Siméon.

Un verset révélateur

Genèse 37 : 4	
Ses frères virent que leur père l’aimait plus qu’eux tous, et ils le prirent 
en haine (Sane’) . Ils ne pouvaient lui parler avec amitié.

« Ses frères, voyant ּוַיִרְאו que leur père l’aimait de préférence à eux tous, 

le prirent en haine ּוַיִשְנְאו et ne purent se résoudre à lui parler amicalement.

-ד וַיִרְאוּ אֶחָיו, כִי-אֹתוֹ אָהַב אֲבִיהֶם מִכָל-אֶחָיו
וַיִשְנְאוּ, אֹתוֹ; וְלאֹ יָכְלוּ, דַבְרוֹ לְשָלֹם-

raah 7200 voir רָאָה
Voir, paraître, apparaître, regarder, montrer, pourvoir, voici, comprendre, re-
marquer, prendre garde, apercevoir, choisir, prendre connaissance, observer, 
être témoin, fixer les yeux

Un point de départ pour la méchanceté : le regard

ra 7451 méchanceté רַע
Attention, il y a «ra» et il y a «raah». «ra» : deux lettres à ne confondre sous 
aucun prétexte avec la racine précédente «voir». Les 2 mots s’écrivent tout-
à-fait différemment et c’est très facile de les reconnaître, surtout pour nous 
qui sommes croyants. 

Ici on parle de la méchanceté qui s’écrit רע resh-ayin c’est-à-dire que la 
lettre resh signifie  «au commencement», «la tête» puis vient après le mot 

ayin -regard  רַע.  Ce mot révèle que la méchanceté a d’abord pour commen-
cer, comme racine d’amertume le regard et la convoitise des yeux. Ce mot 
ne contient pas les 2 lettres «aleph» et «Hé» qui représentent toutes les deux 
l’Eternel Dieu : ALEPH le puissant et Hé une lettre du tétragramme et qui 
signifie la VIE. 

Ce qu’il nous faut haïr c’est le mal «raa» : il nous faut haïr la convoitise des 
yeux. Le mal a de nombreuses connotations basées sur la racine Strongs 
7489  -  mal  :  méchanceté, mauvais, méchant, désastre, déplaire, fé-
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roce, méchamment, laide, douleur, affliction, malheureux, malheur, 
sinistre, inique, irritation, … ; (663 occurrences).
1. mauvais, mal.
      a.mauvais : désagréable, malin.
      b.méchant, déplaisant, mal (donnant peine, tristesse, misère).
      c.mauvais (d’une terre, de l’eau, etc).
      d.mauvais (en valeur).
      e.pire que, pis (comparaison).
      f. triste, non heureux.
      g. mauvais, (méchant en disposition).
      h. mauvais, méchant (moralement).
         1. en général, de personnes, de pensées.
         2. de faits, d’actions.
2. le mal, la détresse, la souffrance, la misère, la calamité.
      a.      adversité.
      b.      tort.

7489 ra’a רָעַע
Haïr le mal c’est rejeter tout ce qui provoque douleur, affliction, malheur, si-
nistre, iniquité, irritation, méchanceté, le mauvais, le méchant, le désastre, 
tout ce qui déplait, féroce, méchamment, tout ce qui est laid.

1 Timothée 6:9-10
« 9 Mais ceux qui veulent s’enrichir tombent dans la tentation, dans le 
piège, et dans beaucoup de désirs insensés et pernicieux qui plongent 
les hommes dans la ruine et la perdition. 10Car l’amour de l’argent 
est une racine de tous les maux; et quelques-uns, en étant possédés, 
se sont égarés loin de la foi, et se sont jetés eux-mêmes dans bien des 
tourments.» 

Ra’a est une racine primaire de toutes les autres racines et la Bible nous 
parle d’ailleurs de la racine du mal - faire le mal, faire pis, être pire, mal 
agir, être attristé, affliger, maltraiter, désapprouver, sans pitié, pas 
bon, briser, méchant, préjudice, scélérat, ravager, … ; (83 occurrences).

1. être mauvais, être mal.
(Qal) : être déplaisant, être triste, cruel, être nuisible, être méchant (morale-
ment).
(Hifil) : porter préjudice ou faire mal, faire le mal, méchamment, le mal, la 
malice.

2. rompre, briser, casser.
(Qal) : briser, brisé, cassé.
(Hitpolel) être brisé, être cassé en morceaux, être mis en pièces.

Faire le mal c’est une chose mais «faire pire» c’est mal agir comme quelqu’un 
qui n’a aucune pitié, car ça provoque l’affliction, la maltraitance, la désap-
probation : haïr le mal c’est haïr le péché comme quelqu’un qui est sans pitié, 
pas bon, qui brise, méchant, préjudice, un scélérat, ravager.
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Dieu garde alors notre âme

On connaît bien ce mot que nous chantons très souvent «Il ne sommeille 
ni ne dort Celui qui «garde» Israël» (hiné lo yanoum veloyishan, shomer 
Israel)
Il garde «shomer» les âmes : pour garder il faut être gardien, il faut regarder, 
observer, garder le souvenir, avoir la garde, surveiller, se protéger, prendre 
garde, avoir soin, être chargé, obéir. 
Ce que l’on va trouver dans l’hébreu est une mine d’informations au départ 
de la racine «shamar».

8104 shamar שָמַר
une racine primaire  - pour garder, être gardien, regarder, observer, gar-
der le souvenir, avoir la garde, surveiller, se protéger, prendre garde, 
avoir soin, être chargé, obéir ; (468 occurences).
    1.      tenir, garder, observer, faire attention à.
      a.      (Qal).
         1.      tenir, avoir la charge de.
         2.      tenir, garder, tenir en garde, protéger, sauver la vie.
          a.      veille, veilleur (participe).
         3.      veiller à, s’attendre à.
         4.      veiller, observer.
         5.      tenir, retenir, enregistrer (en mémoire).
         6.      tenir (avec des liens), restreindre, contenir.
         7.      observer, célébrer, garder (shabbat ou alliance ou commande-
ments), accomplir (vœu).
         8.      garder : préserver, protéger.
         9.      garder : réserver.
      b.      (Nifal).
         1.      être sur ses gardes, faire attention, prendre soin.
         2.      se garder, se contenir, s’abstenir.
         3.      être tenu, être gardé.
      c.      (Piel) prêter attention.
      d.      (Hitpael) se garder de.

On trouve aussi des mots qui sortent de la même racine comme la lie du vin 

(ce qui est gardé, resté)  8105 shemer שֶמֶר pl. שׁמרים n m pl
la lie, des vins vieux ; (5 occurences). La lie (du vin). C’est aussi du vin purifié 
sans aucune lie : c’est à dire, aucun dépôt qu’un liquide fermenté laisse pré-
cipiter au fond du récipient qui le contient. Es 25.6.. Ce mot (8106 Shemer
est identique et signifie « préservé ».

Un garde qui veille sur les murailles de la ville se dit (8108) shomrah שָמְרָה
d’un subst venant de 8104 du sens de garde, nom féminin une garde ; (1 
occurence). Ps 141.3 garde, veille. Celui qui monte la garde se dit «Shimron» 

 vient de 8105 dans son sens originel. C’est le quatrième fils שִמְורֹן (8110)
d’Issacar, fondateur du clan des Schimronites et c’est aussi la ville royale de 
Canaan attribuée à Zabulon.
Au pluriel les sentinelles, ou gardes, se disent des «shomrim».
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8119 Shimrath שִמְרָת
vient de 8104 - Schimrath (1 occurence). 1Ch 8.21 « un garde ».
Shimrath était un Benjamite, fils de Schimeï.

8111 Shomaron שֹמְורֹן 

Etonnant aussi ce nom qui vient de 8104 «de Samarie», «à Samarie» ; (109 
occurences).
Shomaron, ou Samarie signifie « montagne de guet ».
1. C’est la région du nord d’Israël associée avec le royaume du nord des 10 
tribus d’Israël qui se séparèrent du royaume après la mort de Salomon pen-
dant le règne de son fils Roboam et qui fut gouvernée par Jéroboam.
2. C’est aussi la capitale du royaume du nord d’Israël située à 50 km au nord 
de Jérusalem et à 10 km au nord-ouest de Sichem.

8113 «shimriy»  שִמְרִי 

Quelqu’un qui est «vigilant» sera appelé  «shimriy» שִמְרִי vient de 8105 dans 
son sens originel : il y a 4 personnages qui portent ce nom :  
  
1. shimriy un Shiméonite, fils de Schemaeja et père de Jedaeja.
2. shimriy le père de Jediaël, un des héros de David.
3. shimriy un Lévite descendant de Merari par Hosa.
4. shimriy un autre Lévite, fils d’Elitsaphan.

8114 ShamarYAH ou ShamarYAHOU שְמַרְיָה ou ּשְמַרְיָהו

Ce mot signifie Schemaria « gardé par l’Éternel » שְמַרְיָה ou ּשְמַרְיָהו
Il y a 4 personnages qui portent ce nom : 

1. Shamaryah un Benjamite, un des héros de David, qui le rejoignit à Tsiklag.
2. Shamaryah un fils du roi Roboam.
3. Shamaryah un Israélite des fils de Harim qui avait une épouse étrangère 
du temps d’Esdras.
4. Shamaryah un Israélite des fils de Bani qui avait une épouse étrangère du 
temps d’Esdras.

5315 nephesh  ׁנֶפֶש
Ce que Dieu garde de nous, c’est notre âme : nephesh qui est un nom fémi-
nin   - âme, souffle, animaux vivants, un être, serviteur, esclave, une 
personne, la vie, le cœur, vengeance, éprouver, celui, quelqu’un, qui-
conque, homme, tout, un mort, cadavre, … ; (751 occurence).
    1.      âme, une personne, la vie, créature, appétit, esprit, être vivant, désir, 
émotion, passion.
      a.      ce qui respire, le souffle, l’âme, l’être intérieur.
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      b.      l’être vivant.
      c.      ce qui a une vie par le sang.
      d.      l’homme lui-même, la personne ou l’individu.
      e.      le siège des appétits.
      f.      le siège des émotions et passions.
      g.      activité de l’esprit.
      h.      activité de la volonté.
      i.      activité du caractère.

«nephesh», c’est-à-dire notre souffle, c’est-à-dire en fait notre être renouvelé, 
celui qui a été régénéré par le Souffle de Dieu. Celui qui n’a pas le souffle de 
Dieu n’est pas «gardé» par Lui.
L’âme, c’est la personne créée qui a la vie, qui a faim de la Parole de Vie, (ap-
pétit), qui a été rempli de l’esprit, qui est vivant, qui a des désirs, de l’émotion, 
de la passion. Cette âme c’est avant tout ce qui respire, c’est le souffle, l’être 
vivant, ce qui a une vie par le sang.

Une conclusion qui s’impose et qui doit nous sauter aux yeux: 
«soyez toujours remplis du Saint Esprit!!» (Éphesiens 5:18)

Quelques exemples

Genèse 1 : 20
Dieu dit : Que les eaux produisent en abondance des animaux vivants 
(Nephesh), et que des oiseaux volent sur la terre vers l’étendue du ciel.

Le sang se trouve dans notre âme

Genèse 9 : 5
Sachez-le ְוְאַך aussi, je redemanderai ׁאֶדְרֹש le sang de vos âmes (Nephesh), 

je le redemanderai à tout animal; et je redemanderai ׁאֶדְרֹש l’âme (ׁנֶפֶש 
Nephesh) de l’homme à l’homme, à l’homme qui est son frère.

 ה וְאַךְ אֶת-דִמְכֶם לְנַפְשֹתֵיכֶם אֶדְרֹשׁ, מִיַד כָל-חַיָה אֶדְרְשֶנּוּ; וּמִיַד
.הָאָדָם, מִיַד אִישׁ אָחִיו--אֶדְרֹשׁ, אֶת-נֶפֶשׁ הָאָדָם

Il est malheureusement possible de voler l’âme de quelqu’un

Deutéronome 24 : 7
Si l’on trouve un homme qui ait dérobé (ganab 1589)  l’un (Nephesh) de 
ses frères, l’un des enfants d’Israël, qui en ait fait son esclave ou qui l’ait 
vendu, ce voleur sera puni de mort. Tu ôteras ainsi le mal du milieu de 
toi.
C’est la raison pour laquelle l’apôtre Paul insiste fortement pour que les 
croyants ne consomment pas de la viande dans laquelle il y a du sang et qu’ils 
ne tuent pas non plus car ils volent quelque chose qui appartient à Dieu :

Genèse 9 : 4
« Seulement, vous ne mangerez point de chair avec son âme (Nephesh), 
avec son sang.»
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Actes 15:29
«savoir, de vous abstenir des viandes sacrifiées aux idoles, du sang, 
des animaux étouffés, et de l’impudicité, choses contre lesquelles vous 
vous trouverez bien de vous tenir en garde. Adieu.»

L’âme c’est donc la Vie et la Vie appartient à Dieu - « je le redemanderai à 
tout animal». 
Les âmes qui ont volé la vie doivent restituer ce qu’elles ont volé car la vie re-
tourne à Dieu et Dieu leur redemande la Vie dont il est Lui Seul propriétaire.

1875 Darash ׁדָרַש
Chercher, consulter, s’informer, redemander, réclamer, s’occuper, avoir sou-
ci de, avoir recours, prendre à coeur, sonder, veiller

Genèse 9 : 10	
avec tous les êtres (Nephesh) vivants qui sont avec vous, tant les oiseaux 
que le bétail et tous les animaux de la terre, soit avec tous ceux qui sont 
sortis de l’arche, soit avec tous les animaux de la terre.

Une âme a pour but de vivre : si elle est morte il y a malédiction

Nombres 6 : 6	
Pendant tout le temps qu’il a voué à l’Eternel, il ne s’approchera point 
d’une personne (Nephesh) morte;

Un enfant de Dieu qui s’approche d’une manière ou d’une autre, que ce soit 
intimement par l’union sexuelle ou par une quelconque unité d’esprit chasse 
l’Esprit Saint de cet enfant de Dieu.

L’avertissement donné dans le texte biblique ne concerne évidemment pas 
uniquement un sacrificateur d’il y a 3500 ans qui péchait en s’approchant 
d’un hébreu récemment décédé. 
Il est vrai que le fait de toucher un mort est réservé à ceux qui sont de la 
profession, les infirmières, les médecins, les thanatopracteurs, les maîtres de 
cérémonie, les agents de pompes funèbres, etc.
Il est évident que le langage est ici uniquement spirituel. Il ne peut y avoir de 
lien entre la lumière et les ténèbres.

Quelqu’un qui n’est pas né de nouveau, est spirituellement mort. Lorsque 
Yeshoua parle de la parabole des invités, il précise «laisse les morts enterrer 
leurs morts», cela signifie laisse les païens qui ne sont pas nés de nouveau 
s’occuper de leurs amis païens qui ne sont pas nés de nouveau et qui sont 
décédés pour l’éternité sans connaître Dieu et sans s’être repentis. Et c’est 
lors des cérémonies funéraires qu’ils reçoivent à posteriori toutes les flatte-
ries hypocrites.
Le passage suivant est d’autant plus compréhensible pour nous qui apparte-
nons dès lors au Royaume des Cieux.

« Ne vous mettez pas avec les infidèles sous un joug étranger. Car quel 
rapport y a-t-il entre la justice et l’iniquité ? ou qu’y a-t-il de commun 
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entre la lumière et les ténèbres ?» (2 Corinthiens 6:14)

«Autrefois vous étiez ténèbres, et maintenant vous êtes lumière dans le 
Seigneur. Marchez comme des enfants de lumière !» (Ephésiens 5:8)

C’est alors, uniquement dans toutes ces conditions  que Dieu va nous délivrer

5337 natsal נָצַל
Lorsque Dieu dit qu’il va nous délivrer de la main des méchants, en fait Il 
nous dépouille, il nous enlève, il arrache de nous ce qui n’est pas bon, il 
nous sépare. Le fait de nous délivrer signifie aussi nous enlever, nous ôter, 
nous séparer du méchant, bref, nous mettre à l’écart. Cela sous entend 
« séparer », « sanctifier ».
Il faut réaliser que le péché est entré dans le monde et en nous. Le travail de 
Dieu consiste alors à nous délivrer non seulement des ennemis extérieurs, 
c’est-à-dire Satan et ses démons, mais surtout d’un ennemi intérieur, plus 
redoutable encore que les ennemis extérieurs. Ce travail de Dieu consiste à 
extirper de notre esprit, de notre âme et de notre corps cet ennemi mortel 
qu’est la séduction, la chair. Lors de la nouvelle naissance, notre esprit a 
été régénéré une bonne fois pour toutes. Nous sommes une nouvelle créa-
ture et toutes choses anciennes sont passées, toutes choses sont devenues 
nouvelles. Tout cela s’est fait d’abord par la Foi depuis que nous avons reçu 
Yeshoua.
L’action de sanctification a commencé. Après l’esprit, ce sont nos émotions 
que Dieu va sanctifier, notre âme, nos pensées corrompues. L’Esprit Saint va 
alors agir dans notre conscience afin que nous ayons les eaux de la Vie qui 
coulent en nous comme un torrent et qui vont provoquer en nous un désir 
nouveau, celui de fuir le péché.

Dieu sait bien qu’il ne suffit pas de nous libérer de notre oppresseur pour que 
nous soyons libres. Il faut enlever de notre âme, de notre esprit tout ce qui 
permet à l’ennemi de rentrer en nous et c’est principalement par les portes 
de notre corps que l’ennemi essaie de s’introduire : par notre bouche, par 
nos yeux, par notre ouïe, par notre odorat, par notre peau : bref par nos cinq 
sens.

« Vous qui aimez l’Eternel, haïssez le mal ! Il garde les âmes de ses fidèles, Il 
les délivre de la main des méchants.»

« de la main des méchants il délivre»   מִיַד רְשָעִים, יַצִילֵם

« yatsilem » de la racine natsal (strongs 5337) נָצַל
Cette racine est primaire et elle signifie délivrer, sauver, protéger, se réfu-
gier, délivrance, prendre, ôter, dépouiller, enlever, arracher, séparer.

La forme utilisée est du hifil 

Il s’agit d’une forme causative active (traduire par «faire», «rendre») - voir Qal 
Qal (8851). Souvent, l’hifil est employé pour créer un verbe à partir d’un nom 
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ou d’un adjectif :

Quelques verbes «simples» n’existent qu’au hifil.

    1.      saisir, délivrer, délivrance, sauver, dépouiller, piller.
      a.      (Niphal).
         1.      se déchirer soi-même, se délivrer.
         2.      être arraché, être délivré.
      b.      (Piel).
         1.      dépouiller, piller, arracher avec violence.
         2.      délivrer, arracher d’un danger, sauver.
      c.      (Hiphil).
         1.      emporter, saisir, piller, dérober, ôter, enlever.
         2.      délivrer, recouvrer, récupérer, protéger, sauver.
         3.      délivrer (des ennemis ou des malheurs ou de la mort).
         4.      délivrer du péché et de la culpabilité.
      d.      (Hophal passif) être arraché.
      e.      (Hithpael) se dépouiller, ôter ce qu’on a sur soi.

Lorsque l’Eternel nous délivre de la main des méchants, il nous emporte au 
loin. Il se saisit de nous, il pille, dérobe, ôte, enlève ce qui est mauvais en 
nous. Et qu’y a-t-il de mauvais en nous ? C’est notre coeur qui est mauvais :

« Et vous, vous avez fait le mal plus encore que vos pères; et voici, vous 
suivez chacun les penchants de votre mauvais coeur, pour ne point 
m’écouter.» (Jérémie 16:12)

Il y a lieu de retirer ce qui est mauvais dans notre coeur car c’est du coeur  
que viennent soit les mauvaises pensées soit les sources de la vie :

« Garde ton coeur plus que toute autre chose, car de lui viennent les 
sources de la vie.» (Proverbes 4:23) 

Un nettoyage est donc indispensable. Si Yeshoua veut venir habiter en nous, 
Il va préparer l’endroit pour s’y installer par son Esprit Saint.
« Ou, comment quelqu’un peut-il entrer dans la maison d’un homme fort 
et piller ses biens, sans avoir auparavant lié cet homme fort ? Alors 
seulement il pillera sa maison.» (Matthieu 12:29)

Ce passage de Matthieu 12:29 relate plusieurs cas : celui d’un homme possé-
dé qui, pour être délivré, nécessite qu’on lie auparavant le démon en lui.
Lorsqu’il est question de délivrer quelqu’un de l’emprise du mal, il faut que 
les serviteurs de Dieu lie d’abord l’esprit qui l’anime et le fasse taire. Lorsque 
ce sera fait, alors seulement on peut délivrer le démoniaque.

Lorsqu’il est question pour l’Esprit Saint de venir s’installer dans une per-
sonne, il faut d’abord en nettoyer l’intérieur.

Si Dieu veut nous délivrer de satan et purifier notre endroit, ce n’est pas seu-
lement pour nous-même qu’Il veut le faire. 
C’est que quelqu’un viendra habiter dans notre maison. 
Dieu nous recouvre d’abord d’un vêtement de fin lin, puis Il nous délivre du 
péché et de la cupabilité du péché. 
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Lorsque Dieu nous délivre des ennemis Il agit sur nous comme si nous avions 
sur notre peau quelque chose qui attire les insectes. On peut comparer cela à 
des moustiques ou des insectes qui viennent nous piquer parce que quelque 
chose sur nous les attire, comme du miel ou de la confiture au soleil. 
La délivrance de ces insectes n’est efficace qu’à la condition où l’on nettoye sa 
peau et où l’on supprime tout ce qui attire ces nuisibles. 
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